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THEATRE CONTEMPORAIN 
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They are well printed in good clear type, are nearly ail annotated with 
Engliah notes for studentSy and are sold at the unifonn price of 

25 Cents Each, 

1 .— liO Voyage de M. Perrichon. by E. Labiohe. With notes in English by 

Schele de Yere. Professor of Modem Languages at the University of 

Virginia. 78 pages. 
2.— Vent D'Ouest» 20 pages, tat Soupière» 18 pages. By E. D'Hervilly. 1 vol. 
3.— La Grammaire» E. Labiche. With notes in English by Schele de Vere. 

Professor of Modem Languages at the University of Virginia, të pages. 
4.— liO Gentilhomme Pauvre» by Dumanoir and Laf argue. With English 

notes by Casimer Zdanowlcz, late Professor of Modem Languages at the 

Vanderbilt University. 82 pages. 
5.— La Pluie et le Beau Temps» by Léon Gozlan. 84 pages. Autour d'ua 

Berceau. ByE.Legouvé. 11 pages. * 

6.— La Fée» 43 pages. By Octave Feuillet. 
T.— Bertrand et Raton» by E. Scribe. 108 pages. 
8.— La Perle Noire» by Victorien Sardou. 72 pages. 
9.— Les Deux Sourds» by Jules Moineaux. 87 pages. 
10.— Le Maître de Forges, by Georges Ohnet. With English notes by Prof» 

0. Fontaine, B.L..L.D., Direotor of French in Washington's High Sohools. 

112 pages. 
It.— Le Testament de César Girodot» by Ad. Belot and S. Yllletard, with 

English notes by Prof. Geo. Gastegnier, B.-ès-S. 98 pages. 
12.— Le Gendre de M, Poirier» by Emile Augier and Jules Sandeau, with 

English notes by F. G. de Sumiohrast, Assistant Professor ot Frônch at 

Harvard University. m pages. 
13.— Le Monde oU Pon S'ennuie» by Edouard Pailleron, with English note» 

by Alfred Hennequin, late of the University of Michigan. 124 pages. 
14«— La Lettre Chargée, by E. Labiche; with annotations by Prof. Y. F. 

Bernard 23 pages. 
15.— La Fille de Roland» by Henri de Bomier, with a préface and English 

notes by W. L. Montagne of Amherst Collège. 96 pages. 
16.— Hernanl» by Ylctor Hugo, with English notes by Gustave Masson. 

161 pages. 
17.— Mine et Contre-Mine» by Prof. A. Guillet. with English notes by the 

Author. 97 pages. 
18.— L'Ami Fritz, with English notes, by Prof. A. Hennequin, late of the 

University of Michigan. 96 pages. 
19.— L'Honneur et I*' Argent» by F. Ponsard, with BngUsn noies by F. G. de 

Sumichrast. Assistant Professor of French at Harvard University, 136 

pages. 
20.— La Ducliesse Couturière» by Mme. E. Vaillant Goodman, adapted 

especially for the use of young ladies' sohools and seminarles. 
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PERSONNAGES 



Madame DUPUISSEO. 
Madahe d'ESTBÂNGE. 
Madame YEBDUBET. 
Jeanne GAYABD. 

JUSTINE, domestique. 

OLDEB, brahmane. 

ACHILLE, Neveu de Mme Dupuisaec. ) déguisés en 

OCTAVE, /rère (fo tTeawne. ) Hindous. 

Peux Eaobs, personnages muets. 
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Un Balon. Portes latérales. Au fond, un rideau masquant 
un piédestal. Au milieu, un pupitre. Chaises disposées, à 
droite et à gauche, cx>mme pour une conférence. 



SCÈNE PBEMIÈRE 

Mme DUPUISSEC, entrant une lettre à la main; puis 

JUSTINE. 

Mme Dupuissbo.— jFffe Ht ...qnant à l'idole, elle vous 
sera apportée par un de mes fakirs quelques minutes 
avant mon anîvée. Veuillez, je vous prie faire placer 
cette statuette derrière un rideau, ainsi qu'il a été con- 
venUy car je tiens beaucoup à ce qu'elle ne soit vue de 
personne que vers le milieu de ma conférence. Veuillez 
agréer, etc., etc... {Parlé.) Voilà un Oriental dont le 
langage n'est guère imagé. {Elle sonne.) 

Justine, entrant — Madame ?... 

Mme Dupuisseo. — On apportera ici dans quelques 
minutes une idole hindoue... 

Justine, — Hindoue ? 

Mme Dqpuisseo. — Indienne, si vous voulez. Vous 
comprenez?,.. 

Justine, avec importance, — Oh ! madame, on a lu son 
Gustave Aymard... 



L*IDOLil 



Mme Dupuisseo, rimit, — Allons, vous n'y êtes pas du 
tout. Cela ne fait rien. Vous placerez l'idole sur ce 
piédestal, (EUe entr^ouvre h rideau.) et vous refermerez 
ensuite le rideau. 

Justine. — Bien, madame. 

Mme Dupuisseo. — Allons maintenant recevoir nos in- 
vitées. ( Elle sort. ) 



SCÈNE II 

JUSTINE, sevk; puis ACHILLE ; puis OCTAVE. 

{Ils sont déguisés en fakirs.) 

Justine. — ^Ah! je comprends... C'est pour la confé- 
rence de tout à rheure. C'est ce qu'on appelle au théâ- 
tre un accessoire. Est-ce qu'ils vqnt jouer la comédie? 
{Apercevant Achille qui entre avec précaution.) Hein 1... 
Qu'est-ce que c'est que ça?... 

Achille. — Ah 1 c'est vous, Justine ? 

Justine. — Monsieur Achille !... 

AoHiLLE. - Chut !... taisez- vous... Ou est ma tante ?... 

Justine. —En bas. Elle reçoit. 

Achille. — Bien. {Il va à la porte.) Sstl sstL. 
{Octave enire, un paquet sur les bras.) 

Justine. — Monsieur Octave I... J'aurais dû m'en don- 
ter, ils sont inséparables... 
{EUe débarrasse Octave de son paquet.) 

Octave. — Il était temps I... 

Achille, à Justine. — Vous savez où mettre cela?... 
C'est l'idole. 
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Justine. — Parfaitement; je vais la placer tout de 
snîte. (Les regardant en riant) Sont-ils assez drôles 
comme cela I... 

(EUe disparaît derrière le rideau,) 

OoTAYE. — Ah ça I quelle idée as-tu eue de me laisser 
à la porte avec un paquet aussi lourd I... Un peu plus» 
et je le laissais tomber. 

Achille. — Il n'aurait plus manqué que cela I Com- 
prends donc» si ma tante avait été là, tout était perdu... 

OoTAYE. — Si tu crois qu'elle ne va pas nous reconnaî- 
tre tout à l'heure... 

Achille.— Je l'en défie bien. D'abord, elle nous croit 
très loin d'ici; ensuite, le costume que nous portons 
nous change énormémeni Enfin, notre rôle se borne à 
ne rien dire, ne rieu faire, sinon entrer, nous asseoir et 
sortir en tenant constamment les yeux baissés. 

Octave. — Allons-nous nous nous amuser I... J'aime- 
rais mieux autre chose, tu sais... 

Achille.^ — Tu te plains toujours. Est-ce que tu seras 
fâché, quand une dame te dira : « Oh I monsieur Octave, 
quel dommage que vous n'ayez pas assisté à la confé- 
rence du brahmane Oldeb I » de lui répondre : « Mais, 
madame, j'y étais...» 

Octave. — Certainement non. Mais... 

Justine, reparaissant. — Voilà. C'est fait Et main- 
tenant, messieurs, si vous vouliez être bien gentils, vous 
m'expliqueriez pourquoi vous vous êtes attifés de la 
sorte. 

Octave. — Bien volontiers. C'est une idée d!Achille, 



L'mOLE 



qaiy sachant que sa tante ne voudrait jamais l'admettre 
dans une réunion sérieuse, a follement imaginé... 

Achille, V interrompant — Tu ne sais pas raconter. 
{Avec une gravité affectée,) Justine, vous avez la moitié 
de notre secret, nous allons vous en dire l'autre. Nous 
promettez-vous de garder pour vous seule ce secret 
terrible?... 

Justine, tendant sa main ouverte. — Je le jure ! 

AOHILLE. — C'est juste... (Il cherche en vain une poche à 
sa robe.) Il n'y en a pas. (à Octave.) En as-tu une ?... 

Octave, même jeu. — Non. Pas de poche non plus. On 
est en retard dans ces pays-là... 

Achille, à Justine. — Ce sera pour une autre fois. 
Voici donc toute l'histoire : J'avais déjà pris mon parti 
de ne pas assister à cette fameuse conférence, quand 
cet animal d'Octave... 

Octave. — Sois donc poli, s'il te plait 

Achille. — N'interromps pas. ...quand mon ami Oc- 
tave s'écrie tout à coup : a C'est égal, j'aurais bien 
voulu être là!...» Alors il me vient une idée de génie. 
Soudoyons les fakirs ! m'écriai- je à mon tour ; peut-être 
nous indiqueront-^ils un moyen de tout voir sans être 
vua.. 

Octave. — Aussitôt, nous voilà partis pour le Grand 
Hôtel, où demeurent ces messieurs. Là, on nous dit 
que le brahmane venait justement de sortir avec deux 
de ses fakirs, mais que les deux autres étaient restés. 

AcHiLLK — Alors nous faisons venir ces messieurs. 
En quelques mots, nous leur expliquons TafiEure; et 
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nous achetons leur conscience (an peu plus cher qu'elle 
ne valait, par exemple); ils nous prêtent leurs costu- 
mes, nous disent ce qa'il faudra faire, et voilà... 

Octave.— Mais c'est toi qui interromps! 

AoHiLLE. — Mais laisse-moi donc continuer... Si vous 
saviez, Justine, ce que nous en avons appris de belles 
sur le compte de ce monsieur Oldeb ! D'abord... 

Justine, qui éœutait près de la porte. — Chut!... On 
monte... 

AoHiLLE. — Ma tante et ses invitées !... Je me sauve... 
{Il sort) 

Octave. — Eh bien, eh bien!... il me laisse là!... 

JtJSTiNE. — Il est sorti par l'escalier de service. Sui- 
vez-moi ; nous allons prendre le même chemin. 

Octave. — Ah! Justine. Ma reconnaissance. 

Justine. — C'est entendu; n'oubliez pas votre pro- 
messe d'une gratification. 

Octave, tov^ en suivant Justine. — Nous la doublerons. 
Nous la triplerons même, si tout va bien... 
(Ils sortent.) 



SCÈNE ni 

Mme DUPUISSEC, Mme d'ESTBANGE, Mme TER- 
DUBET, JEANNE, et d'autres invitées. 

(EUes entrent toutes en causant.) 

Mme Dupuisseo. — Asseyons-nous, mesdames. Oldeb 
m'a demandé quelques minutes pour se recueillir. 
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Mme d'Estrange. — Il est charmant^ ce moDsienr 01- 
deb ; il parle très bien français, avec un léger accent, 
pourtant. 

Mme DupuissEO. — Que voulez- vous ?. m Un homme 
qui a appris toutes les langues d'Europe et d'Asie, leurs 
dialectes et leurs idiotismes en aussi peu de temps... 

Jeanne. — Il ne lui faut que vingt-quatre leçons, n'est- 
ce pas ? pour apprendre une langue à fond. 

Mme Duputsseo. — Oui. Avec cela, il a beaucoup 
voyagé. 

Mme Verdubet. — Il a fait* sept fois le tour du monde, 
à ce qu'on dit. 

Mme d'Estbange. — Il est bien jeune pour avoir fait 
tout cela en aussi peu de temps. Est-ce comme tou- 
riste ou comme philologue qu'il a voyagé ? 

Mme Dupuissec. — Comme touriste et comme philo- 
logue, il nous l'a dit lui-même. 

Mme d'Estrange. — C'est juste... Jo l'avais oublie. 

Mme Verduret.— Si cet homme-là voulait entrer 
dans le comme) ce, quL4 auxiliaire précieux il ferait pour 
l'écoulement de nos produits !... 

Mme d'Estrange.— Vous trouvez?... 

Jeanne, à Mme Dupuissec— Quel dommage que vous 
n'ayez pas invité mon pauvre Octave I 

Mme Dupuissec. — J'aurais bien invite votre frère et 
mon neveu Achille, son inséparable ami, mai j'ai eu 
peur d'Achille. Qui sait s'il n'aurait pas commis quel- 
que folie ?. 
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Jeanne. — ^Vous êtes bien sévère envers lui... 

Mme Dupuisseo. — Pas du tout. Achille est un grand 
enfant qui commence à peine à devenir sérieux. Pour- 
tant, il m'a fait dire hier que, les examens devant avoir 
lieu bientôt, il allait passer toutes ses journées^ et 
même une partie de ses nuits à se préparer convena- 
blement. 

Mme Vebduret. — M. Achille !... je l'ai vu hier à la 
« première » du Gymnase... 

Jeanne. — ^Avec Octave ?... 

Mme Vebduret. — Naturellement 

Jeanne, à part. — Il aurait bien dû me raconter la 
pièce... Je le gronderai en rentrant. 

Mme Dupuisseo. — Achille avait sans doute beaucoup 
travaillé pendant la journée ; et c'est pour se délasser 
qu'il sera allé au théâtre. 

Mme d'Estbange. — Et comment a-t-elle fini, cette 
(c première ? » 

Mme Vebduret. — ^Par un succès fou. On voulait es- 
calader la scène pour aller serrer la main de Tauteur.... 
Mademoiselle Jeanne peut vous le dire. 

Jeanne. — Moi, madame !... Vous savez bien qu'on ne 
me permet pas d'assister aux premières représenta- 
tions... 

Mme d'Estbange.— Et l'on a bien raison. Les rôles 
ne sont pas toujours très bien sus, et quelquefois la 
pièce tombe. Quel plaisir peut-on avoir d'aller enten- 
dre siffler une pièce?... 
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Mme Dupuisseo. — Je snis de l'avis de Mme d'Eis- 
trange. Il ne faut jamais aller voir une pièce avant que 
la critique l'aith reconnue bonne. 

Mme d'Estrange. — Oh ! pardon, ce n'est pas tout à 
fait cela que j'ai voulu dire... (à part) Quel monde 
que ces bourgeois !... 

Jeanne, à part — Voilà donc pourquoi je n'ai jamais 
vu jouer que du classique... 

Mme Verduret. — Eh bien, moi, j'adore les premières; 
je voudrais qu'il n'y eût jamais que des premières I... 

Mme d'Estrange.— Un conseil, ma chère : Ne répétez 
jamais de ces choses-là devant des gens de théâtre... 

Mme Verduret. — Pourquoi donc?... 

Mme Dupuissec. — Mesdames, voici M. Oldeb et ses 
Hindous... 



SCÈNE IV 

Les Mêmes ; OLDEB d ses Fakirs ; ACHILLE et 

OCTAVE, déguisés. 

{Oldeb va se placer devant le pupitre* les Hindotis se met^ 
tent derrière lw\ Achille et Octave au premier rang, 
Totis s'asseyent à Vorientale, sauf Oldeb qui reste debout.) 

Oldeb, lisant. — ^Mesdames, les sujets que j'ai choisis 
pour cette série de conférences : Brama, Siva, Vishnou, 
la Trimourti, les Védas, le Bamayana, eta.. 

Mme Verduret, bas à Mme d^Ustrange. — Qu'est-ce qui 
vous fait rire ?. 
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Mhe d'Estbanoe, même jeu. — Bien. Je pense à mon 
cocher qui est Auvergnat.. 

Oldeb. — ...sont de ceux qui interesBent au plus haut 
point les théosophistes, les philosophes et les philolo- 
gues. Le monde lui-même s'en préoccupe... 

AoHiLLEy â mi-voix. — Eh bien, il est poli, celui-là !... 

Oldeb. — Nous parlerons aujourd'hui de Brahma, la 
première cause de tout ce qui existe. Brahma, hfitons- 
Qous de le dire, n'existe pas lui-même... 

OoTAYE, à mi-voix. — Eh bien, alors I... 

' Oldeb. — ^....sous une forme matérielle. Brahma est 
une abstraction; on le contemple, on ne l'adore pas... 
Ce Brahma, dans le langage des Hindous, est du genre 
neutre; celui dont nous parlerons aujourd'hui est du 
genre masculin. Nous n'avons que ce seul moyen de 
Iqs distinguer entre eux, car ils ne font qu'un. 

Achille. — Hein ?.-.. 

Octave, haa. — Tiens-toi tranquille... on nous regarde. 

AoHiLLE, mem^e jeu. — Tu comprends cela, toi?... 

Octave même jeu. — Chut !... 

Oldeb, â part. — Bézuquet et Gonzague se conduisent 
très mal aujourd'hui. {Haut.) Je m'explique, mesda- 
mes. Ce second Brahma n'eut qu'une parcelle du grand 
a Tout,» représenté par le premier; sans lui, nous n'au- 
rions jamais connu le vrai Brahma. C'est lui qui a créé 
tout ce que notre pauvre imagination peut concevoir... 

Achille, à mi-voix. — Je n'y tiens plus... J'ai des four- 
mis dans les jambes. 
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Octave, même jeu. — Ne bouge pas malhetirenxy tu vas 
nous perdre!... 

Achille, m^m^jeu, — Je voudrais bien t'y voir, toi ! 

Octave, même jeu. — Mets- toi à genoux... 

Oldeb, bas à AcMUe. — Bézuquet, vous aurez affaire à 
moi, ce soir... {Haut.) Je vais, avant de continuer, 
vous faire voir, mesdames, une image de ce second 
Brahma. {Aux Hindous.) Debout, messieurs! {H se 
dirige vers le rideau du fond et Venir* ouvre. On aperçoit 
le buste de Molière.) C'est une mystification !... {8" avan- 
çant vers Achille.) Et c'est vous, Bézuquet... Tiens!... 
{Se tournant vers Octave.) C'est vous, Gonzague... Ah !•.. 
{Furieux.) C'est vous, messieurs, qui en êtes la cause ! 

Mme Dupuissec et Jeanne, en même temps. — Achille \,^ 
Octave !... 

Oldeb. — Je ne sais ce qui me retient de vous faire 
arrêter pour port illégal de costume. 

Achille, froidement. — Vous auriez tort, monsieur 
Bompart... 

Oldeb, saisi. — Plaît-il?... 

Mme Dupuissec. — Faire arrêter mon neveu et son 
ami I... Y songez- vous ?... 

Oldeb, radouci. — J'y suis. Il s'agit d'une simple 
farce d'étudiants. Que ne le disiez- vous plus tôt !... 

Octave. — Pardon, monsieur Oldeb, vous n'y êtes pas 
encore. La vérité, c'est que le marchand de curiosités 
nous a donné un paguet destiné à quelqu'un d'autre. 

Achille.— Quant à notre présence ici, sous les cos* 
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tûmes de vos associés, personne, pas même vous, ne 
s'en serait aperçu sans cette erreur de sa part. L'habit 
fait quelquefois le moine ; vous en savez quelque chose, 
monsieur Bompart I 

Oldeb, souriant — C'est bien. Je comprends. Mais 
n'y revenez plus, messieurs... Toute nouvelle tentative 
de votre part serait inutile. 

Achille. — N'ayez aucune crainte. Nous savons main- 
tenant tout ce que nous voulions savoir... et cela nous 
suffit. 

Oldeb, inquiet^ à part — Qu'est-ce qu'ils peuvent bien 
savoir?... Après tout, que m'importe!... {Haut, à son 
auditoire.) Mesdames, vous comprenez que, en pareille 
circonstance, le mieux que j'aie à faire est de remettre 
à lundi prochain la fin de cette conférence» J'espère ce 
jour-là, avoir le bonheur de vous faire oublier ce petit 
incident — regrettable, j'en conviens, — en ajoutant à 
cette première conférence quelques détails que j'aurais 
été forcé de supprimer aujourd'hui, faute de temps. Au 
revoir donc, mesdames, et à lundi. 

(Il sort, suivi de ses Hindous.) 



SCÈNE V 
Les Mêmes, nmns OLDEB. 

Mme Dupuisseo. — Je suis désolée, mesdames, de oe 
qui vient de se passer; j'aurais dû prévoir... 

Mme d'Estrange. — Laissez donc, chère madame... 
Cette petite aventure est, au contraire, très originale. 
Le hasard a tout fait 
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Mme Dupuissec. — Pouvaîs-je m'attendre à pareille 
chose ?.^ {Regardant sévèrement Achille et Octave.) Une 
autrefois je prendrai des mesures pour empêcher toute 
intrusion chez moL Vous avez ma promesse, mes** 
dames ; puis- je maintenant compter sur votre présence 
ici lundi prochain?... 

Mme Yebdubet. — Mais certainement, madame, nous 
7 serons toutes. N'est-ce pas, madame d'Estrange? 

Mme d'Estbange. — Oh I moi, je ne puis jamais rien 
promettre ; vous savez comme je suis occupée... Cepen- 
dant, pour faire plaisir à madame Dupuissec, je lui pro- 
mets de faire tout moni possible pour venir ici lundi 

Mme Vekduret, en riant — ^Venez donc... sans cela on 
croirait que vous n'aimez que les a premières...» 

Mme d'Estrange, stupéfaite.— Âh bah ! madame Ver- 
duret.. C'est un mot cela, vous savez?... Allons, je 
viendrai lundi. Au revoir!... 

Mme Verduret. — Au revoir... à lundi ! 

(Les dames prennent congé de Mme Dupuissec^ et sortent 
Vune après Vautre.) 

Achille, pendant ce temps. — Nous voilà dans une jolie 
position !... Et par ta faute, misérable !... 

Octave. — Je n'y suis pour rien... je le répète, et je le 
répéterai toujours I 

Achille. — Comment allons-nous nous en tirer main- 
tenant? 

Octave. — Laisse-moi faire. J'ai une idée. 

Achille. — Toi ?... Allons donc I 
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Octave. — ^Tu verras. 

AoHUJLE. — Après tout, le vrai peut quelquefois... 

Octave. — ...n'être pas vraisemblable ?... Eh bien, tu 
Terras... Prépare-toi à recevoir dans cinq minutes les 
remerciements et les félicitations de ta tante. 

Achille. — H devient fou, parole I 



SCÈNE VI 

Mme DUPUISSEO, JEANNE, ACHILLE, OCTAVE; 

puis JUSTINE. 

Mme Dupuissec. — Un pareil scandale chez moi I... 

Achille. — Laissez-moi vous expliquer, ma tante... 

Mme Dupuissec. — Taisez-vous, monsieur 1 

Achille.— Je vous assure, ma tante... 

Mme Dupuissec. — Je vous avais prié de vous taire... 

Jeanne. — ^Voyons, madame, permettez-leur de s'expli- 
quer, de vous dire pour quel motif ils se sont introduits 
/ ici sous ce costume. 

Octave. — Deux mots seulement, madame. (Bas à 
AcMde) Attention I voilà le moment.. 

Mme Dupuissec. — ^Eh bien, soit I Parlez, je suis prête 
à vous écouter. 

Octave. — ^Apprenez tout d'abord, madame, que nous 
avions déjà quelques doutes sur la véritable nationalité 
à» M. Oldeb... 
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AoHiLLE, à mi-voix. — Farceur, va ! 

Octave. — Nous savons maintenant à quoi nous en 
tenir sur le compte de ce M. Oldeb... 

Mme Dupuissec. — M. Oldeb est un galant homme que 
vous avez indignement mystifié; un Hindou, savant, 
lettré et très agréable causeur. 

Octave. — C'est lui, madame, qui cherche à mystifier 
les autres ; car il n'est pas Hindou, c'est un méridional. 

Mme Dupuissec. — En tout cas, c'est un méridional 
qui connaît à fond l'Inde, ses religions, ses mœurs et sa 
langue. 

Achille. — Un méridional qui a profite d'un de ces 
voyages à bon marché et à toute vapeur, organisés par 
les agences de touristes pour visiter l'Inde. 

Mme Dupuissec. — Laissez parler votre ami. 

Octave. — Un méridional qui n'a fait qu'entrevoir 
l'Inde, qui n'a appris ce qu'il en sait que dans les ency- 
clopédies, et qui ne connaît même pas l'hindoustani... 

Mme Dupuissec. — ^11 ne sait pas l'hindoustani !... 

Octave. — Non, madame. 

Mme Dupuissec. — Il ne sait pas l'hindoustani... Vous 
saviez cela, Achille ? 

Achille. — Oui, ma tante. 

Mme Dupuissec, à Octave. — Vous en êtes sûr, mon- 
sieur?... 

Octave. — Parfaitement sûr, madame. 

Mme Dupuissec, édatant — Vous saviez cela, et vous 
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m'avez laissée inviter ces dames à revenir lundi !... vous 
n'avez même pas songé à me prévenir!... Mais c'est 
épouvantable ! et je vais devenir la risée de tout Paris... 

Achille, â Octave. — Eh bien, elle est jolie, ton idée I 

Octave. — Je ne savais pas... Je croyais qu'en répé- 
tant tout ce que le monde dit au Grand Hôtel... 

Mme Dupuissec. — Ce que tout le monde dit— Voilà 
le comble !... (Justine entre,) Qu'y a-t-il? 



SCÈNE VII 

Les Mêmes; JUSTINE, pais un Faeib. 

Justine. — D'abord, un billet très pressé pour mon- 
sieur Achille... 

Achille, prenant le btUet. — Très pressé, en effet, c'est 
écrit. Vous permettez, ma tante?... 

Mme Dupuissec. — Faites. 

Justine. — Ensuite, il y a en bas un des magots de 
tout à l'heure ; il n'a pas pu me dire ce qu'il voulait. 

Mme Dupuissec. — Il ne parle pas français? 

Justine. — Ce n'est pas cela : il est sourd-muet... Je 
crois pourtant qu'il veut monter ici. Il m'a fait signe : 
« là-haut, là-haut I » 

Mme Dupuissec. — C'est bien. Faites-lui signe de 
venir ici. 

AcBiLLE, finissant sa lettre. — Oh!... 

Mme Dupuissec. — Qu'est-ce encore? 
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Achille. — Oldeb. Il m'écrit que/ sa voiture ne de- 
vant venir le chercher que dans une heure, il espère 
que je voudrais bien lui pardonner d'avoir osé se per- 
mettre de m'emprunter la mienue pour rentrer chez lui 
et, ensuite, faire quelques courses indispensables. Il 
met, en échange, sa voitnre à mon entière disposition. 
« Je vous renverrai la vôtre à sept heures, » m'écrit-il, 
La mienue, la mienne I... Il est superbe !... c'est la voi- 
ture à papa !... Et si papa n'a pas sa voiture à sept 
heures précises, il se fâchera tout rouge I 

Mme Dupuissec, nra^.— Tant pis pour vous! Il ne 
fallait pas venir ici troubler cette conférence. 

Justine. — C'est égal, c'est un peu fort! 

m 

Mme Dupuissec. — Eh bien! Que faites-vous ici?... 
Je vous avais ordonné d'amener le fakir... 

Justine. — C'est inutile, madame, le voici. 

(Le fakir entre, salue et Jait signe qu'il vient chercher le 
buste.) 

Achille, Vempèchant d* avancer. — Ma voiture !... où est 
ma voiture ?... (Le fakir, étonné, fait signe qu'il ne com^ 
prend pas; puis il présente à Achille un carnet et un a^ayon 
quil a tirés de sa ceinture. Achille éont quelques mots.) Là. 
r es-tu, maintenant?... (Le fakir, à son tour, écrit queU 
ques mots sur son carnet. Achille le regardant faire.) Il en 
comprend par le français, l'animal I... (Imitant les gestes 
d'un cocher qui rassemble les rênes, fait daquer sa langue et 
fouette ses chevaux.) Clic! clac!... Comprends-tn, main- 
tenant?... (Le fakir, après avoir imité tous les gestes d'A- 
chille, fait signe que la voiture est: « là-bas, là-bas ; » puis 
U se dirige encore vers le buste, qu'il prend par le sodé, 
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Achille prend le bmte par la tête et veut V arracher au/ahir.) 
Non, non I pas de voiture, pas de buste !... 

Mme Dupuisseo, que cette scène a ammée. — "Voyons, 
Achille, laissez partir cet homme ; et songeons plutoli à 
nous tirer d'affaire, vous et moi. Trouvess-en le moyen, 
et j'oublierai tout 

{Lefaldr sort en, emportant le bnsle,) 

Jeanne. — C'est bien simple. Oldeb, en rentrant chez 
lui, apprendra que deux de ses fakirs l'ont trahi ; il ne 
songera plus alors qu'à disparaître et vous enverra une 
lettre d'excuses, que vous communiquerez à vos amies. 

Octave. — Bravo I 

Mme Dupuisseo. — Si tout se passe tel, vous êtes 
pardonnes. Au revoir mauvais sujets 1 (Elle sort.) 

Achille. — Et nous, mademoiselle ?... dans ces costu- 
mes. 

Jeanne. — ^Et vous... (On sonne.) 

Justine, regardant par la fenêtre. C'est la voiture 
de M. Oldeb. (EUe sort.) 

Jeanne. — Tenez voilà justement votre délivrauce. 
Moi, il faut que j'aille m'habiler. Au revoir. (EUe sort.) 

AonniiE. — C'est le cas de dire avec Molière. '' Tout 
est bien qui fini bien." 

Octave. — ^Mais non, grand bêta, c'est Shakespeare. 
(Ils sortent.) 

BIDEAU 
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11«— I«e TestaHieat de Oéear Olredet. By Adoupbm BbloT 
and Bdx. Ytllwsàxd, 06 pp. Oomady in ihree aots. inprose. 
Notes by Geo, Oatiêgf^tr. 3,3,. S,L, 

18*— I«e Oeadre de M* Peirler. By BlUlil Auoxm and JuLH 
8AHDBAU. 01 pp. 

Oomedy in four ads^ inprose. Notes byF, 0,de Sumiohrast, 
1S«— I<e Meade eft Pea e'eBaale. By Sd. PAZXddmON. 114 pp. 

ÇamsâyinihimmsU, Notts 6y Âlfirêd E s mm isln» IKJK 



14«— Ia Ijettre Cluursée. By E. T.Awnif» 25 pi». 

jPton<ai«i0 in q/m aet, 
Ift.— lA Fille et Roland. By YlOOiCTiB H. DX BounSB. 96 pp. 

Drmma vnfoitr aol$, in verse, Noise hv WJ^ MorUaffUê^ FKD. 
16.— Henuud. By Yiotob Hugo. 101 pp. 

Drmma infioe ode. Notée by OueUeee Maeean, S.A. 
1T«— IHlae et Oentre-JIfliie. By AliXXANDU OuiLLBT. 97 pp. 

Oomedv in three aole. Notée by ths Awthar. 
t8.— I/Aari Frits. By SBOXlUMH-ClHA.TBIAjr. 96 pp. 

Oomedv in three acte. Adapted to (hê uee of Sohoole 

and OoUeoee, and annoUUed &y Alfired Eennegutn» Ph.J>, 
19.— I/Hminenr et I? Argent, By F. PoirSÂBD. 138 pp. 

Oomedv infive acte, in veree. Notée bvF.O,de Sumiohraet. 
80.— Ia DneheMe Centnrière. By MlDAMX B. YAIUiAXT 

OooDMAN. 34 pp. Oomedy in one aet, adaptedfi'om " Lee 

Doiate de Fée:** eepeoiaiOy arrangedfor ladie^ oaet. 



THEATRE FOR YOUNG FOLKS 
10 €•■<• Bfteh. 

A eeriee of original UtOe playe ewtahle for oîaee reading or 
eohool performanoe, vniUen eevedaiHû for ohildren, hv MM. 
Mio?iaud and de ViÔeroVn Brintêd in exoéHent type, 

1.— I<M DewK itemUwm. By A. Laxjvmxt dx YHiLBBOT. 96 pp. 

OomédM en un acte, enproee,for boy and three çirle, 
8.— Ije BM D>Am6riqne. By HXNBI MZOHAUD. 8 pp. 

OomédU en un acte, for hoye, 10 oharaatere, 
8.— Une Aflklre Oeapllqnée. By HXMBI lilOHAVII. 8 pp. 

Oomédie en un oote. for hove» 7 oharaotere, 
4. -lA Semaaflibvle. By HlIfBZ MioBaiiD. 16 pp. 

Oomédie en un a,cte, for girls; 8 tharacters, 
ft.— Stelku By Hbnsi MiOHAUD. 16 pp. 

Oomédie en un acte, for young lad&ee: 6 eharmàUr 
6«— Une HérelMe. By HsHBZ MxOHAUD. 16 pp. 

(JomédAe en un note, for (Hrle: 8 ékareuîlere, 
T.— ma Banne. By Henbi Mzohàud. U pp. 

Oomédie en un atAe, for girU; 6 oharaotere. 
8.— Dana Qnleliatte. By HiNBl MlGHAUD. 90 pp. 

Oomédie en un acte, for girU, 6 oharaotere. 
9.— Xi'Jdole. By Henbt MioHAUD. (In Préparation). 

Oomédie en un acte, for girle: 9 oharaMere^ 



P^enoh hjLbtieati&ns of WiUiàm JC. Jènhin». t 

GAME8 

Tke Table Cktaie. Bj HsLàNS J. BOTH. 

A ISreneh gamê to fomOarizepvsfiU with thê nrnneê of mery 

CatatlMU dM Antevn Français* Bj F. L. BomrST. 7M 

Jen dM Aeadéariel«Bs« Bj Mllx. B. Su. 7S0. 

MIm Tkeadara Bnwfs Freneh Gaarenàdm Carda* MIO. 

* Jea de ** CannaiMeK-roas Paris " (Da Toa Know Parte) • 

Tfds game Tms heen mode for scTiooîs and jmpils and thosê 
MBiho intend to visU Fiaris and the Exposition, A map hat 
heen addedwhichuHMheof service, 76e. 

*A Gmme af Mjthmlogj. Bt A. G. FOBTBB. 76a 

(8ee àUo Oerman*) 



CLASSIQUES FRANÇAIS 

Under VUS gênerai tUle is issued a séries nfOUusieàl I^eneh 
Works» oarefuQv prepared wUh historieoL desoHpHoe and gram- 
maUoalnoies &y compétent authorities, printed in Uarge tupê, at a 
vniform pries cf 

PapaT) 8ft Caata* Clath, 40 Caats* 

1«— It'ATare* By J. B. PoQnvLiN DB MouAuD. 106 pp. 

Oomédie en cinq actes. Notes bu Sohete de Vere, I%D» LLJD, 
8*— lie Cld* By FiSBBB OoSNKIiUL 87 pp* 

J^agédie en eing actes, Notes &y Schsle de Vere, Ph.D„ LJLD. 
8*— I«e Bearceela Oeatllliafliaie* By J. B. PoQunJH DB 

MouiBB (1670). Oomédie-Bàllet en cina actes. 

Notes &y Schele de Vere, Ph,J>,. LLJ), 
4«— Heraee* By P. OOHMSILLI. 70 pp. 

Tragédie en oing actes, WUh gramnuMoal and explanatorv 

notes hv Frederick CL de SumichrasL 
S.— AadreaMi«ae* ByJ. BAcnn. 73 pp. 

^agédiê en dng actes, Notes'bvF,0,ds8mnMhratit, 
«.— Athalle* ByjBAN BAcnn. 86 pp. 

Trc^idfU en cit^t suites f/b-iedeVSoriiwre Sainte, WUkBibli' 

soi références amdnotes &y O, Fonia/bnê BJU^L,J>, 
T*-~I<ee Précleaaes lUdieales* By J.B. PoQUKLiN DB MoLiiBB. 

Oomédie en un acte, WUk a lAiograpHoaL mmnoir and notes 

^yaJbntoiiM^i^JL.XJ)* 60 jm. 

Mort in yitlMraKoii. 



8 I^ench Publications of William M. Jevikins. 

VICTOR HUGO'8 WORKS 

Ij«0 nUaérablMi. 

TMê édition afVMor Ruoo*ê masterpiêoê i$ not ontu tite 
handsomeet but ths " oheapeêt ** édition of (ke teork VuU oan 
he ohtained in the original Freneh, Jt$ puhlioaUon in 
Ammrioa Tmê heen aUendedwith great oare^ and it is offered 
10 aU readere cf Freneh a» ihe beat librarv édition of Oie 
toorjb to be obUiined» Volmme I, *' Fantine,'' éSSpageM; 
VolmM IL "Cheette." 4l« pages ; Volume IIL ^'Mariuê.'' 
178 pages: Volume IV '"IdyUe r%te Plumet," fia pages: 
Volume V "Jean Valôean,** 4Sn pages. 

H Volumes, lamo Paper, $4.60; OUtih, 86.80; flo^-ool/, 818.00. 

^Single volume sold separatelv, inpaper, 81.00; elM, 81.60. 

lie* nUaèrables* 

One volwme édition. Ths whole story vntaot: épisodes and 
detailed descriptions only omâMea, Arrangea bv A, de 
Mougemont, A.M, $1.26. 

Notre-Dame de Paris. 

The handsomsst and oheapest edUion to be had, toUh nearlu 
900 iUusiratUms, by Biéœr, Myrbach and Rossi, 

a volumes, lOmo. Paper, $a.OO; Oloth, 88.001 Half-oalf, $6.00. 

Same (Edition de Grand Luxe). But 100 copies pubîishsd, 
It oontains^ wUh the illustrations as in the ordinary^edition^ 
la fac-similé water colors, and is printed on Impérial 
Japanpaper. The set, a voîwnes, each volume numbered, 
signed, and in a satin portfolio, 810.00. 

Same (Edition de LuoDe), But 100 copies pubUshed. WUh 
iHusIrations as in ths **Edition de Grand LuoDe," and 
printed on fine satin paper. IHis set, a volumss, numbered» 
signed and bound haUf-morocco Rozbowgh sUfU, oUt top. 
$6.00. 

Qnatrevlnrt-Trelze. 607 pp. 

One afthemost graphie andpowerful of Hugo* s rom^Moes, 
and one OMite suitabîe for o&m« study. lamo. Paper, 81.00; 
Oloth, 81.60; Malf'Caîf, 88.00. 

Qnatrerlnct-Trelxe. 696 pp. 

WUh an historical introduction and EngUgh notes bv BenfO' 
min Duryea Woodward, B.-èS'L., PhJ).,Instruotcr in 1h$ 
BomMnce Languages and Literatures at OolumMa Vmiioer» 
sity and Bamard OoUsge, New JorXc lamo. Cfloth, 81.a8. 

lies TravalUeimi de la Hier. 

T^is cdebrated work, tohich is one of the most notable eX' 
amples of Victor Bugo's genius, uniform in style roUh thé 
above, lamo. Paper, 81.00; Oloth, $1J0; Bsûf-calf, $3.00. 

ateo JHà, 18, **Th4êitrê Obiaimi»8r«iii," 



jnrenoh PublicationB cf WUU am B. Jenkins. • 

TKXT-BOOKS OP 

THE FRENCH LANGUAGE 

BEBOT, PAUL. (BX.. L.D.) 

SlaplM N»tleiui de Français. 101 pp. 76 iOuB,» Boardê, 75c. 
IAytb des Bnf aats. 100 pp. 

B[>ur Vébude âufrtmçwU, 12mo. OlolK 40 tiZiM^ofioni. Mo. 
Ije Semnd UTre des Bnikats. 148 pp. 19mo. Olot^ 00 iZfcit., 760. 

A «m^iMtion of *'*IAmre âe$ JBnfanti^, 
Ije Français Pratlane. lOi pp. i volume, 19nu>. OhoGi, $1.00. 

Leetures Faciles» penr l'Amde dn Français. 960 pp. 

Avec Notée QraimmaHeiileB et BxpUoaHioeê, TM«. wWi "Xo 
I^ançais iVotiotM." is a complète metîkod, Oloik, 01.00. 

lia I«ancne Française» lâre partie, aoa pp. 19mo. Oloih, $1.36. 

Méthode pratioue poitr f étude de cette lanave, 
JjM, I«ancne Française, aème partie. 970 pp. 19mo. Oloih, $1.96. 

For intermediAUe olae$eê. Vairiêti» historigiuM et itttérmrof. 
Geqtniralson des Yerbes Français» ayee Bxerelees. 

l2mo. flexible oloth, 60o. 

BEBNABD. Y. F. 
Ctonre des Neas* 

Étude nou/ûeUle, eimplB etprabioue, l9mo. 960. 

«L'Art D'Intéresser en CHasse. 88 pp. 19mo. Faper, 60e. 

Choix d'anecdotes amusantes deetinê d la leetyrc et d la 
conversation dans les classes €lém»ntafres de français, 

NouveUe édition auffmentée d''un Questionnaire et suivie de 
*' La Lettre Chargée,*^ par E, LaiMche. 

La Tradnetlen Orale et la Prenenelatlen Française* 49 pp. 

19mo. Boards, 800. 

Le Français Idlomatlqne. 78 pp. 19mo. Oloth, 600. 

J^ench Idiom» and Broverhs, wUh tlieir JBnglish eguicalenie 
and copUms exercises, svstenyUioàOv arratnaed. 

«Les Fantes de Lancace. 80 pages. 19mo. oloth^ 600. 

OOLLOT. A. a. 
Oallet*s LsTlnae's Granniar and Bzerelsee. 377 pp. 
llmo* hoordê, 60o. ' 



lo Pnnch hMotAUmê cf WiHUam Jt Jenhi/a. 



DU OBOQUBT.GHAB. P. 
Ab Klemeatary Fraieh ChnuBfluur* an PQ, lamo* (TZot^ 3ncl 
édition, reoiêed, no, 

Thê arrangemerU cffhii grammarU êin^le, ékmt tmd mm- 
oUê, ie i» âMded inio twopmrU: (DlVrf<JBbBeroifet; (a) 
SlemerUarv €hranwnar, A General VoeoMiorv U added 
for ihe eontoenienoê cf ihe eiudeni. 

A C»nece Pnparatery Vtemék Ormmmmr* 384 pp. lamo. MT 

1ea(hsr,Uhedmon,eniiravreoiêed,$i-^ 

Grmmar. mùroUee. oiid Jieadtna/oIZoïiwd &v Acominafton 

passer», 

OMTenatlM dM EitfaMtik IMpp. Umo. CZotft» 7S«. 

!<• Français par la CMiTOTMUlMi. 186 pp. Umo. ClotA, «1.00. 

Firat C»arM la Fireaeli CmmweatwmAmÊU 

.80oitaMona«MlJiMuKiitf.io«ftMPar«te WNMiMitan//or «mA 
reoctina. «1.00. 

Fraaeh Terba la a Faw IrfMHMik «TpPi Olo<ft.ase. 

Blaalu far thé €«daffaf laa «f Fireaeh Tarba^ Ar MlflCi 800. 
il&ota 60 blofil» in • ta5Z0C 

C•^|acalMa Abr^séa Blaalu. iVr ta5KaM. 

'27^0 &Zan]». betidM f aoing mor« (Aaa MTthé Min« othaT' 
wiee neoessarv in torUiing verh$, émue fnore uniformUu in 
Ihe iHoêê drUL make U eaeierfor 1h$pv»a to v/nderêUmd 
liiework, 

GAT à GABBIB. 
Cartes de Iieetare FraaçalM. 

ibtir Jee enfanU Amêriemin». A $el cf reMng ehurU 
printad in fwy lorfftf (i/pa ondproAiMiv iZZiM<r»M «7.60. 

ICUZZABELLL Plov. A. 

Aateannee de la Ia I<aaffBe Française. 

Seeroioei €hraduéèp<nÊrélMêeeiKaernMMreietttméiemw 
de$ Boolse, ChUègee et XMeereUée. 

Lkfre de L'SUoe. CrZa.. 186 pp.. «1.60. JUerêâu MÊÊUre. Olo^ 
186 pp.. «1.60. 

KOOT, OHABTiBB. 
Pleet^s First Les s e n s In Frenélu 188 pp. Umo» QMk^ 60«i 



^emh^hihUeaHans ^.WllUamÈ, Jientùing. Il 



SABDOU. Pbov. ALFSBD. 
The Ihnueh Tia n g w age With mr Wlthant a Teaeher. 

JRsH /. BronunciaHon, 76c.; i%iH JJ. CbfMMrio^îon. «l'as. 
Itart III, Orammar iund Svfûax, $l.as. 
Chart vt Ail the Freneh Yerba» 860. 

i\iH m and the Ohart wiU 6e sold togeOiarfar «1.60. 

LITKRATURK AND CHOICK RKADINa 

BBBOT. PAUL (B.L.. L.D.) 

Eieetnres Faelles, poar PAtude du Français. 266 pp. Ololh, «1.00 

Cantes et NonrellMi Modernes (F. Bercy' 9 FrenohBeader), 266 pp. 

WUh eJBplaruUorv IhtgUsh notes, lamo. Oloth, $L«K 
Balaae (Hanaré de), Cantee. aïo pp. Oloth, «1.00. 

EdUed, toUh Introduction and Notes, hy Oeorçe MoLean 

Rarper, Fh,D„ and Louis Sugene LMngood, A.B, 
•Daily Thouchts firom Freneh Anthors. 218 pp. lOmo. Ump 

leather hinding, «I.OO. 

Oompiled hv Marguerite and Jeanne B&uioeL 

BEOE.B. 

Fables ChdUes de lia Fentalae. lOT pp. lOfTU). Boards, 400. 
Notes bv Madame B, Beok, 

OOLLOT, A. a. 
19fiu>. hoards, 6O0. eaoh, 
PrecresSBlTe Fireneh Dlaloffses aad Phrases. 296 pp. 
ProcresslTe Freneh Aneedates aad Qnestlans. 288 pp 
Pracresslre Pranaanelns Freneh Reader. 288 pp. 
FrasresslTe Interllnear Flreneh Reader. 292 pp. 

OOPPEB. FBANÇOia 
Extraits Ohaisis. 177 pp. 12flk), Oloth, 76c. 

Prose and poebry, w&h notes hy Qeo. Oàstegnier. B,&^ B.L. 

FONTAINE. 0. 
12mo, cHoth, with notes, «1.26 eaoh. 
]>s Paètes Français da XESème Slèele. 402 pp. 
I*^ Presatenrs Français dn XIXèsie Slèele. 878 pp. 
lies Hlstarieas Français dn XlXème Slèele. 884 

MIOHAUD. HENBL 
Faésies de Unatra à Hait Tenu l»pp. 12mo.pap«r.20«. 
iirmehBoebrvforsohools. 



la JP^enoh Pablioations cf WtUiam il. Jenhin», 



BOUaEMONT. A. Di 
Mannri de Uttérature Française. 4M pp. 

lamo. Tuûfleather, «L26. 

{8ee àUo Ywtor Hugo*$ Work»)^ 

SAUYBUB» LAMBEBT. 
Iie« ChaaMM de B«raiiffer. 928 pp. lamo. OloGi. «1.26. 

-YBTBBAN." 
Inltlatery Fireaeh Readlnce. 166 pp. 12mo. OZotTw 760. 

In theftrst part: the pioturesove/aoU of " Ow (Jountry,** and 
in ihe second part: "Ths Discovery of Framos** hy $omê 
vovng Amerioan tra/oéUerê, 

FOR TRANSLATINa KNaLISK INTO mKNCH 
BBBOT. PAtrL(B.L..L.D.) 

MhertSeleetteneferTnuulaUiisKiicl&diinteFreBeh. 117 PPt 

With notes. i2mo. Oloih, lb<k 

Key te Hhmrt SeleetleM. m pp. 12mo. Oloth, 760. 

HENNEQtriN. ALFBBD (Ph.I>.) 

A Wemaa ef Sensé and A HalVNPewder Plet. 

Tœo JBngUsh plays intended for transUO^ OoUowM 
Bn^UshMoFrenoKviillhnoiM. 12»io. Jtei&le olot^ 40a 



PROaRKSSIVK PRKNOH DRILL 

UaPendeTenc ByF.JuuBM. 19mo, oZotA, 282 pp., 76 oon<«. 
FoIiMblo/or ginino a Hnàl poUsh to thê work of prepurlng 
for examInaHon. 

PrellmlnaryFrenehDrill. ByAYBTXSÂH. 88 pp. 

12mo. Oloth^wo, 

Italll Beek.— A. 118 pp. 12mo. OZotft. 760. 

Bmbodies êvstenuUioaXlv ihê maitnprÎÊMfples offhê Zon^uadw. 
Thé toeeOjvSairv (JBngUsh and Frenck) toiS he fomd io he 
ttwUe exteiMivo. and oonUUns mostcffks wordê in aonwnan 
use, 

DrUIBeok.-B. 88 pp. 12mo, OZot^i, 680. 

Thêpurposê cfmsbookislofmùOUÊitêlhêmtuimv afQ^ 
irroffttZiriMr&i in oQ <Mr (inf88 



]nrmu3lh PuhUoaHms cf IRQiam B. Jenhim, 18 

PRONUNCIATION 
FrMieh PreanaelatleB» II«1m «ad Pimetle* f«r the Use •f 



Bopi». lamo. AmtcU. 600. 
A Olrd 8 X 6 inohM, 100. 

VKIIBS 

FlTMieh Tcvkd mt a OhuM«» By Mabzot DM BbauTOXUH. a pp. 

80O. 260. 

WrwmékYmtbm. B7 0BA8. P. DnOBOQun. 47 pp. OIo(A^ 860. 

Amieh T«rba. By Prol Bomui Di Ymam, aoi pp. Olot^ tl.00, 

0«^t«c«la*B 4m T«rlMa Fnut^ala «too Bz«nl0M« By PAUL 
Bbbot. l2mo, fleeSblê eloth, »page$, 600. 

t Blaalu for tke G«daffatl«B •! Freneh Terbs. By Obab. P. 
BuOBOQUxr. ^UvpinTàbUti.wc 

^O&aimgtJaMk Ahrégém BUudis. By Ohas. F. DuOboqukt. 
I\d yp in TabïeU, 260. 

t Thesê *'Mafil»" «aoo moro tfton haJf fhê tSmê oiherwiiê 
neoeêsarv in "writmif or in ''oorreotiint^* verbe, They «n- 
ftiro wiifcrmtty in ths olaê$ work and gioe the leamer a 
tHearer vnderstandino cfwTuU he i$ doino, 

DrlUBmdb-B. 83pp. 19mo. OZo(A^ 600, 

Mm*. B««k>B Freaeh Terk F«ni. Bixe. x 13. JMee, 600. 

Bu fneunê ofihiê **érW • 9erh wiXh form om gvoen oan he 
toriUen Jtu «i tnerage jm^il in lèse thon Afieen minutes. 



téê T«i4b« •■ Q«atr« Tahleauc 8yB«ptl«ne«« By Prot H. 
Mabzoh. ** BfxOi SdUtan:' iVio0.96o. 

TurkM Fnuioato émmmmémMt âM FttêpMldmu. By F. J. A. 

Darr. ismo, Oloth, 600, 

Lesleal Ohait f«r TetteUnc asd IiMundns fhe Frmieh Co^|n- 
cmtl»B« By StahzsiiAB Lx Bot. IYice,86o. 

MaBBal «f Fremeh Terbs. ^e»mred bv WlNOHA Obiw. BX 
13mo. Ump olotlu 4A pages, 86o. 

ISee àUo ZaHn^ Çreek onA €fmne§. 



